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L'ENSEIGNEMENT DES LAN GUES

VIVANTES A L'ÉCOLE SECONDAIRE

Recomendación de la Conferencia Internacional
de Ginebra a los Ministerios de Instrucción Pŭblica

En la XXVIII sesión de la Conferencia Internacional de lnstrucción P ŭblica celebrada
en el Palacio Wilson de Ginebra, del 12 al 23 de julio último, se aprotuf ia iguiente
Pecomendación a los Ministerios de Instrucción P ŭblica sobre la Enserlanza de las
Lenguas vicas en la Escuela secundaria:

La Conférence internationale de l'instruction publique,

Convoquée á Genéve par l'Organisation des Nations Unies pour l'éducation, la
science et la culture et le Bureau international de l'Education, et s'y étant réunie
le douze juillet mil neuf cent soixante-cinq en sa vingt-huitiéme session, adopte
le vingt-trois juillet mil neuf cent soixante-cinq la recommandation suivante:

La Conférence,

Considérant que la connaissance d'une ou plusieurs langues vivantes fait
partie de la culture générale et de la formation intellectuelle de l'éléve au moins
au méme titre que d'autres disciplines figurant au progranune des écoles secon-
daires et que, dans bien des pays, une langue étrangére au moins constitue un
outil indispensable pour l'étude plus étendue et plus approfondie de certaines
matilres inscrites au programrne des classes supérieures,

Considérant qu'il appartient aux peuples eux-mémes de faire choix des langues
étrangéres qui doivent 'étre enseignées,

Considérant cependant que, dans les pays dont la langue autochtone n'a pas
été jusqu'á présent la langue d'enseignement, il est nécpssaire de contribuer en
premier lieu au développement des langues nationales, á leur érnancipation et á
l'affermissement de leur position dans les relations internationales,

Considérant que la connaissance d'une langue étrangére, comme celle de la
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littérature, de l'histoire, de la civilisation et du mode de vie propres aux pays
elle est parlée, peut avoir une grande influence sur l'amélioration de la compréhen-
sion internationale et de l'entente entre les peuples,

Considérant que le développement des relations internationales dans tous les
domaines et le perfectionnement des moyens de transport et de communication
accroissent d'une maniére constante la nécessité pratique de connaltre au moins
une langue étrangére et d'étre en rnesure de la manier avec aisance,

Considerant que la connaissance des langues étrangéres accélére la diffusién
des découvertes de la science et de la technique et, de ce fai, contribue effica-
cement au développement économique et culturel des pays,

Considérant que les moyens d'information, tels que le cinéma, la radio et la
télévision, mettent les pays á la portée les uns des autres et que les jeunes com-
me les adultes ont accés á divers moyens,

Considérant que les possibilités d'études á l'étranger et les échanges d'étu-
diants et de spécialistes entre pays qui ne parlent pas la méme langue se font
également de plus en plus nombreux,

Considérant qu'il est nécessaire de moderniser les méthodes et les moyens
d'enseignement des langues vivantes, compte tenu du développement des connais-
sances et de la technique,

Considérant les nombreuses recommandations formulées sur l'enseignement
des langues vivantes par divers organismes et notamment par la Conférence in-
ternationale de l'instruction publique dans la recommandation n° 11 qu'elle a
adoptée en 1937, lors de sa sixihme session,

Considérant que, pour satisfaire des aspirations semblables, des pays diffé-
rents les uns des autres doivent apporter des solutions différentes au probléme
de l'enseignement des langues vivantes á l'école secondaire,

Sownet aux Ministéres de l'instruction publique des différents pays la re-
commandation suivante :

I. PLACE FAITE A L'ENSEIGNEMENT DES LANGUES VIVANTES

1. La place réservée a. l'enseignement des langues vivantes dépend de la si-
tuation propre á chaque pays; il est recomtnandé cependant que l'étude d'une
langue étrangére au moins figure au programme de toutes les classes de tous les
types d'écoles secondaires.

2. Le choix de la premlére langue étrangére peut en général étre imposé
par des nécessités d'ordre culturel, géographique, ethnique, économique, etc. ;
lorsqu'une deuxibme langue étrangére est enseignée, 11 serait souhaitable, chaque
fois que les moyens le perm.ettent, que les éléves aient la faculté de choisir entre
plusieurs langues en fonction de leurs intéréts et de leurs besoins propres.
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I. II est recommande que l'étude d'une deuxieme langue átrangére ne com-
mence que lorsque les structures linguistiques fondamentales de la premiére lan-
gue sont acquises.

4. L'étude des langues étrangéres dans les écoles secondaires ne devant pas
se borner a une initiation élémentaire, il est recommandé de lui consacrer
samment de temps dans l'horaire hebdomadaire.

5. L'efficacité de l'enseignement d'une langue étrangére étant surtout fonc-
tion de l'intérét qu'y portent les éléves, i1 conviendrait de stimuler cet intérét en
accordant, entre autres, á l'épreuve de langues vivantes una place convenable aux
différents examens de l'enseignernent secondaire.

6. Lors de la différenciation qui s'institue de plus en plus au début du cycle
supérieur des écoles secondaires, il est reconamandé de créer des sections com-
prenant l'étude approfondie de plusieurs langues étrangéres et délivrant des di-
plémes équivalents á ceux des autres sections.

7. Etant donné la facilité avec laquelIe les jeunes enfants assimilent les lan-
gues et l'intérét que cet apprentissage présente pour l'étude des langues étrangéres
dans les écoles secondaires, il conviendrait de favoriser les expériences qui ten-
dent á permettre l'enseignement d'une langue étrangére avant le début des études
secondaires, en prenant toutes les précautions nécessaires pour que l'apprentissage
de cette langue ne compromette pas l'acquisition de la langue maternelle.

BUTS, PROGRAMMES ET MÉTHODES

8. Les buts de l'enseignement des langues vivantes sont à la fois de caractéres
formatif, éducatif et pratique; l'éducation intellectuelle que constitue l'apprentis-
sage d'une langue ne doit pas se faire au détriment de l'utilisation pratique de
cette langue; de méme, les applications pratiques ne doivent pas empécher l'étude
approfondie de la langue dans ses particularités linguistiques.

9. L'enseignement des langues vivantes iae constitue pas une fin en soi; mais
il doit servir, par ses aspects culturels et humains, á la formation de l'esprit et du
caractére et contribuer á une meilleure compréhension internationale et á l'établis-
sement d'une coopération pacifique et amicale entre peuples.

10. Il en résulte qu'a c6té de l'étude orale et écrite de la langue proprement
dite, les programmes doivent faire une place non seulement à la littérature, mais
á une information objetive sur la civilisation des pays oŭ cette langue est parlée,
tout en tenant compte des possibilités intellectuelles et des intéréts des éléves.

11. Les instructions qui peuvent étre données officiellement quant au choix
des méthodes, des techniques et des manuels devraient, tout en orientant le tra-
vail des professeurs, laisser á ces derniers une marge suffisante de liberté et d'ini-
tiative, compatible avec les méthodes reconnues valables, qui permette d'améliorer
progressivement les méthodes et les manuels pour l'enseignement des langues vi-
vantes.

12. Les diverses méthodes actives, qui ont fait leurs preuves depuis long-
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temps, semblent convenir le mieux à racquisition d'une langue étrangére. Les nou-
velles techniques d'enseignement des langues vivantes, de méme que l'enseigne-
ment programmé, doivent faire l'objet d'études, de recherches et d'experiences afin
d'assurer leur utilisation appropriée et efficace.

13. Ce qui importe avant tout, c'est que l'apprentissage de la langue parlée
précéde celui de la langue écrite et qu'une large part soit falte, dés le début, aux
exercises d'audition, de prononciation et de conversation, en ayant recours le
moins possible à la langue maternelle ou á la langue d'enseignement.

14. 11 n'en demeure pas moins que la grammaire et la syntaxe, de tnéme
que l'orthograpbe, ne doivent pas étre négligées; mais 11 faut s'efforcer de les en-
seigner de sorte que, loin de constituer une fin en soi, elles contribuent ŭ déve-
lopper l'usage oarrect de la langue étrangére, parlée et écrite.

15. L'importance de la recherche et des expériences en vue de déterminer les
méthodes les plus efficaces et les rnodalités de l'enseignement des langues étran-
géres dans un systé.me scolaire donné ne doit pas étre sous-estitnée; il faut tenir
compte des caractéristiques particuliéres du milieu et de la langue maternelle des
éléves.

16. 11 est soithaitable, si les conditions le perrnettent, de diviser les classes
de langues vivantes en groupes aussi restreints que possible.

17. Les activités de complément qui font appel à la participation active des
éléves —jetur., chants, dramatisation, club de langues, etc.— doivent étre suffisam-
ment nombreuses et variées pour contribuer ŭ la consolidation et ŭ Penrichissement
des connaissances acquises.

18. 11 importe de mettre en ceuvre tous les moyens pour faciliter et multi-
plier les voyages et les séjours d'éléves dans les pays o ŭ se parle la langue étudiée;
ces séjours peuvent se faire ŭ titre individuel ou étre org,anisés collectivement sous
forme d'echanges clirigés par des professeurs responsables, par des organisations
de jeunesse, etc.; lorsque de tels voyages ou séjours s'avérent impossibles, des
camps de vacances devraient étre organisés sur place avec la participation de res-
sortissants des pays oŭ l'on parle la langue en question.

19. Les rnoyens audio-visuels qui se sont montrés particuliérement efficaces
pour Penseig,nement des langues vivantes devraient étre mis ŭ la disposition de
tous les établissements du second degré; il serait de méme souhaitable que des la-
boratoires de langues, spécialement concus pour l'enseignement secondaire, soient
installés en nornbre suffisant pour répondre aux besoins essentiels de chaque pays.

20. L'utilité de la radio, de la télévision et du cinéma comme complérnents
l'enseignement systérnatique des langues vivantes mérite également d'étre soulig-

née; 11 importe que les programmes et les horaires des émissions de radio et de
télévision soient établis en étroite liaison avec ceux des établissements d'enseigne-
ment et que ces derniers puissent disposer des postes récepteurs nécessaires et du
matériel visuel compléznentaire; il convient toutefois de soulig,ner que la radio, la
télévision et le cinéma ne saurale,nt se substituer à Penseignement du professeur.
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21. 11 importe que les rnanuels de langues vivantes reflétent la vie et la cul-
ture du pays des éléves et des pays dont ils apprennent la langue, qu'ils soient
attrayants et illustrés de photos et de gravures, qu'its se conforment á l'esprit des
méthodes actives généralement préconisées, et qu'il soit tenu compte, lors de leur
élaboration, des travaux accomplis dans le domaine de la linguis ŭque. Dans certains
pays oŭ les éléves apprennent une langue étrangére en l'utilisant coname langue
d'enseignement, il importe que les manuels adoptés a cette fin reflétent la culture
du pays des éléves.

22. 11 convient, notamment dans le cycle supérieur des écoles secondaires,
d'attribuer une haute importance á la lecture des auteurs qui peuvent donner á
l'enseignement des langues vivantes une grande valeur de culture générale, ne se-
rait-ce qu'au moyen de conamentaires non pas d'ordre grammatical mais de ca-
ractére interprétatif, culturel et esthétique.

23. Les bibliothéques scolaires étre pourvues de livres, revues et jornaux en
langues étrangéres et de toute autre docurnentation (y compris la docurnentation
audio-visuelle) pouvant contribuer á une meilleure connaissance des différents pays;
á cet effet, il y aurait tout avantage á organiser, entre les écoles des divers pays
intéressés, des échanges de documentation de tout genre.

24. 11 importe d'accentuer et de développer, dans toute la mesure du possi-
ble, la coordination entre l'enseignement des langues vivantes et celui de la lan-
gue maternelle, de l'histoire, de la géographie, de l'histoire, de l'art et de toute
autre discipline pouvant avoir un rapport avec les langues étrangéres.

25. L'expérience tentée dans quelques pays, aux fins d'enseigner un certain
nombre de disciplines dans une langue étrangere déterminée, semble avoir donné
de bons résultats; cette pratique pourrait éventuellement étre étendue á d'autres
pays et s'appliquer notamment dans les sections de langues modernes qui se créent
dans les écoles secondaires ou dans certaines écoles spécialisées.

26. 11 est indispensable que les programmes de langues vivantes fassent l'ob-
jet de revisions et d'adaptations périodiques pour tenir compte de l'évolution de
la langue enseignée et des pays qui la parlent, ainsi que du développernent des
méthodes et des techniques modernes dont peuvent disposer les écoles et les
professeurs.

PERSONNEL ENSEIGNANT

27. Il est indispensable d'assurer aux futurs professeurs de langues vivantes
une fonnation á la fois générale, lingustique et pédagogique, théorique et prati-
que, qui soit conforme aux progrés de la linguistique, de la pédagogie et des tech-
niques rnodernes audiovisuelles.

28. Afin de développer la formation de professeurs de langues vivantes et
d'augmenter le nombre des professeurs qualifiés, il est souhaitable d'avoir recours
aux professeurs étrangers qui peuvent contribuer á la formation de professeurs na-
tionaux qualiflés.

ONSEÑANZA MEDIA.-12
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29. 11 est importante de faciliter et d'encourager pour tous les professeurs de
langues les voyages, les séjours et les études a l'étranger et de prévoir à cet effet
des bourses ainsi qu'un systerne d'échanges et de congés payés.

30. Le perfectionnement des professeurs doit porter aussi sur les aspects pé-
dagogiques de leur enseignement; à cet égard, il est recommandé d'organiser des
cours et des colloques nationaux et internationaux pour les tenir réguliérement au
courant des nouvelles rnéthodes et techniques, ainsi que de publier des bulletins
de liaison permettant de comparer leurs méthodes et de confronter les résultats
obtenus,

31. Pour lutter contre la pénuric de professeurs de langues vivantes qui af-
fecte un grand nombre de pays, U 1mporte de mettre en ceuvre tous Jes moyens
propres á faciliter et á accélérer leur reerutement et leur formation; loin de s'en
tenir aux seuls ressortissants du pays intéressé, il conviendrait á l'occasion d'en-
gager du personnel appartenant aux pays dont il s'agit d'enseigner la langue.

IV, COOPÉRATION INTERNATIONALE

32. Dans le cadre de l'action internationale, i/ e-st souhaitable d'entreprendre
des études et des recherches comparées concernant l'enseignement des langues vi-
vantes ainsi que le raatériel didactique. 11 conviendrait en particulier de recueillir,
de comparer et de publier les résultats des expériences réalisés dans les différents
pays par l'introduction de l'enseignement d'une langue étrangére avant le début
des études secondaires.

33. Le recours à des assistants étrangers pour la pratique de la langue parlée
semble présenter un double avantage; d'une part, i1 contribue á l'amélioration de
la prononciation, de l'intonation et de la connaissance de la langue courante;
d'autre part, 11 offre á ces assistants l'occasion de se familiariser avec le pays
d'accueil et d'en pratiquer la langue. 11 convient néanmoins que toutes les dispo-
sitions nécessaires soient prises pour que ces assistants soient préalablement in-
formés de la tiche qui les attend et préparés á la remplir.

34. 11 serait souhaltable que les gouvernements, les organisations internatio-
nales et d'autres institutions reconnues qui pourraient s'intéresser a. la chose,
collaborent pour mettre sur pied un systéme international d'échange de professeurs,
d'assistants et d'étudiants qui viendrait compléter et renforcer l'action déjá en-
treprise dans ce domalne.

35. Les pays qui manquent de moyens financiers et de personnel qualifié pour
assurer l'organisation ou le développement de leur enseignement des langues vivan-
tes devraient bénéficier d'une assistance technique qui pourrait revétir la forme
d'octroi de bourses d'étude et de recherche, d'aide matérielle, d'envoi d'experts,
de cours donnés sur place, •etc.

36. Pour développer diverses formes d'activités extrascolaires contribuant á
la fois á perfectionner la connaissance d'une langue étrangére et celle de la vie
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et de la culture d'autres nations et 11. elever la jeunesse dans l'esprit de la com-
préhension internationale et du maintien de la paix, il est souhaitable: a) de dé-
velopper le systéme des écoles associées de l'Unesco et des écoles dites jumelées;
b) de développer la correspondance interscolaire entre éléves de différents pays;
c) d'organiser des colonies, des camps de vacances et des excursions avec la par-
ticipation de la jeunesse de différentes nations; d) d'assurer la collaboration de
professeurs spécialisés et d'éducateurs á des camps dits linguistiques organisés pour
les jeunes qui sont déjá avancés dans l'étude d'une langue étrangére.

V. APPLICATION DE LA PRÉSENTE RECOMMANDATION

37. Il importe que le texte de la présente recommandation fasse l'objet d'une
large diffusion de la part des ministéres de l'instruction publique, des autorités
scolaires du degré d'enseignement le plus directement intéressé, des universités et
instituts pédagogiques, des centres de documentation pédagogique, des fédérations
internationales et nationales d'enseignement des langues vivantes, des associations
de mattres ou de parents, etc.; la presse pédagogique doit jouer un grand r8le
dans la diffusion de cette recommandation auprés des services intéressés, du per-
sonnel administratif et enseignant, ainsi que du grand public.

38. Dans les pays oŭ cela s'avérerait nécessaire, les ministéres de l'instruction
publique sont invités á charger les organes compétents de procéder á divers tra-
vaux, par exemple: a) examiner la présente recommandation et comparer son
contenu avec l'état de droit et de fait existant dans leur pays; b) considérer les
avantages et les inconvénients d'une éventuelle application de chacun des arti-
cles qui ne seraient pas encore en vigueur; c) adapter chaque article á la si-
tuation du pays, si l'application en est jugée utile; d) enfin, proposer les disposi-
tions et mesures d'ordre pratique á prendre pour assurer l'application de l'article
considéré.

39. Les centres régionaux de l'Unesco .et d'autres organisations régionales
ou internationales de caractére éducatif et culturel sont invités á faciliter, avec la
collaboration des ministbres intéressés, l'examen, á l'échelon régional, de cette
recommandation en vue de son adaptation aux caractéristiques de la région.
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